
Au service de nos  
compagnons de route

« Va au secours 
des faibles, 
fortifie les 

mains languissantes 
et affermis les genoux 
qui chancellent » 
(Doctrine et Alliances 
81:5).
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« Nous ne pouvons pas véri-
tablement aimer Dieu si nous 
n’aimons pas nos compagnons 
de route dans ce voyage de 
la condition mortelle 3. »—
Thomas S. Monson
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Thomas S. Monson : 
un modèle de service

Frère Monson a raconté de quelle manière il a aidé un 
couple âgé de sa paroisse dont la maison avait besoin d’être 
repeinte : « Suivant un éclair d’inspiration, j’ai fait appel, 
non pas au collège des anciens ni à des volontaires pour 
manier les pinceaux, mais, conformément au manuel de 
l’entraide, aux membres de la famille du couple qui vivaient 
à d’autres endroits. Quatre gendres et quatre filles se sont 
armés de pinceaux et ont pris part au projet 2. » Cette inspi-
ration a aidé les membres de la famille à renouer entre eux 
et à mieux prendre soin les uns des autres.

Jeffrey R. Holland, du Collège des douze apôtres, a raconté comment frère 
Monson s’occupait des veuves : « Vous savez déjà peut-être que, quand il était 
évêque, frère Monson consacrait une semaine de ses congés, au moment de 

Noël, pour rendre visite à chacune des quatre-vingt-cinq veuves 
de sa paroisse. Mais vous ne savez peut-être pas qu’au début, 
et pendant plusieurs années, le cadeau qu’il leur apportait était 

une poule qu’il avait lui-même élevée dans son poulailler 1. »

Âge au moment où il a été appelé évêque : 22 ans
Nombre des membres de sa paroisse : plus de mille
Nombre des veuves de sa paroisse : 85
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